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Pour vous qui suis-je ? 

 

Lectures  

• Isaïe 22, 19-23 :  Je mettrai sur son épaule la clef de la maison de David. 

• Psaume 137 : Seigneur, éternel est ton amour, n’arrête pas l’œuvre de tes mains. 

• Romains 11, 33-36 : Tout est de lui, et par lui, et pour lui. 

• Matthieu 16, 13-20 :  Je te donnerai les clés du royaume des Cieux. 

 

Quelques pistes pour entrer dans les lectures de ce dimanche. 

1. Dans la lecture du livre d’Isaïe (Is 22,19-23)  
comme dans l’évangile (Mt 16,13-20) il est question de clés.  

Tout d’abord en Is 22,19-23, il s’agit de clés liées à l’exercice de l’autorité. Elles ferment ou ouvrent, 
donnent ou empêchent l’accès. Et si le gouverneur Shebna est renvoyé, c’est parce qu’il n’a pas 
exercé cette autorité « comme un père ».  

L’évangile de ce jour parle de l’autorité-responsabilité donnée à Pierre de lier et délier à propos des 
clés du Royaume des Cieux. Il est bon de mettre cela en parallèle avec l’interpellation de Jésus aux 
scribes et pharisiens hypocrites, qui ferment aux hommes le Royaume des Cieux en liant de pesants 
fardeaux qu’ils imposent sur leurs épaules (Mt 23,4.13). Par contraste nous pouvons voir Jésus qui 
délie la femme infirme (« liée par Satan ») (Mc 13,16), ou encore, après avoir fait sortir Lazare, du 
tombeau, qui invite la foule à le délier, à le laisser aller (Jn 11,44). C’est toute l’attitude que nous 
avons dans les rapports sociaux, la vie ecclésiale, ou la vie de prière qui est ici interrogée. 

 

2. Dans l’évangile du jour (Mt 16,13-20) nous entendons une double question : « Au dire des gens, 
qui est le Fils de l’homme ? … Pour vous, qui suis-je ? »  

Dans le fil des récits évangéliques, cet épisode représente un basculement. De manière un peu 
caricaturale, on peut dire que dans tout ce qui précède les disciples ont fait l’expérience d’un Jésus 
en pleine réussite : il guérit, il rassemble les foules dans ses enseignements, il a un langage qui attire, 
il ferme la bouche aux opposants, … C’est l’image du Messie dont parleront encore les disciples sur la 
route d’Emmaüs. Mais à partir de la profession de foi de Pierre, nous entrons dans le mystère de la 
vulnérabilité et du dépouillement total.  Ce chemin fera passer Pierre d’une profession de foi dont il 
ignore la profondeur véritable et sans doute encore un peu théorique ou apprise, à la confession 
d’un amour humble : « Tu sais tout, tu sais que je t’aime ». 

Qui est Jésus au dire des gens, au dire des anciens, au dire des jeunes, au dire des Eglises ? Et qui est 
Jésus pour moi, dans mon expérience humaine et spirituelle ? Cette double question nous invite à 
nous arrêter et à donner notre réponse. 

 



3. Le court extrait de la lettre aux Romains (Rm 11,33-36) peut entrer en résonance avec la finale des 
prières eucharistiques. « Car tout est de lui, et par lui et pour lui » trouve un écho dans « Par lui, avec 
lui et en lui ». Comme Pierre n’est sans doute pas conscient de la profondeur de sa profession de foi, 
« Tu es le Christ, le Fils du Dieu vivant ! », ainsi nous-mêmes lorsque nous disons ou entendons cette 
doxologie. 

Nous pourrions faire l’exercice en fin de journée ou de semaine, ou d’étape de notre existence de 
reprendre ces mots « Par Jésus, avec Jésus, en Jésus … » et de nous demander ou de découvrir 
comment nos pensées, paroles et actions ont été imprégnées de sa présence, vécues « Par Lui, avec 
Lui et en Lui ». 
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